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2012 : lobbying pré-électoral

La campagne présidentielle a bien
commencé. Les candidats s’intéressent de
nouveau au monde de la PME et de la TPE.
Des visites ont déjà eu lieu ou sont
programmées. Comme à chaque élection,

qu’il s’agisse des présidentielles, des législatives, des
régionales, cantonales et même des municipales, les candidats
sont à l’écoute des revendications et des difficultés
rencontrées par les entrepreneurs : mondialisation, formation,
temps de travail, recrutement, charges : les sujets ne
manquent pas. Malheureusement, c’est toujours le même
scénario à chaque élection. Nous sommes écoutés mais pas
entendus et le résultat n’est jamais à la mesure des promesses
électoralistes. Après avoir, pendant 30 ans, laissé les
entreprises se délocaliser, on parle de réindustrialiser la
France ! 
On sait pertinemment que ce sont les PME et les TPE qui
embauchent, et il ne faut pas avoir fait de grandes études pour
comprendre que l’allègement des charges entrainerait par effet
de balancier : 
1 -  un accroissement du salaire net, donc du pouvoir d’achat et
une meilleure consommation pour l’employé, ainsi que
l’amélioration de la croissance. 
2 - des embauches facilitées, si toutefois la qualification est au
rendez-vous. Mais c’est un raisonnement un trop simpliste
pour nos dirigeants “politiques”. Quelques mesures ont bien
été réalisées ces dernières années : réforme de la taxe
professionnelle, heures supplémentaires exonérées de
charges, nombreuses aides à la formation, baisse de la TVA
dans la restauration et le bâtiment sur laquelle le législateur
est déjà revenu. 
Alors chefs d’entreprise, profitez de cette campagne pour faire
entendre vos voix, l’ambiance est favorable. Agissez auprès de
vos organisations professionnelles, pendant que nos politiques
visitent les entreprises, pour faire passer les messages. Il est
bon de leur rappeler que ces mêmes entreprises répondent à
leurs appels d’offres et que la notion de territoire n’est jamais
prise en compte. Par exemple, à travers la SNCF, la région
finance du matériel canadien plutôt que français. On ne peut
avoir deux langages. Les collectivités territoriales, les
agglomérations ne favorisent pas forcément leurs entreprises
locales. Ne peut-on faire entrer dans les critères de choix des
marchés publics la notion de territoire ?
Les politiques sont en pleine campagne, espérons que cela ne
freinera pas l’activité des entreprises qui inventent, innovent et
se développent (voir dossier). 
Pour l’heure, nous vous souhaitons à tous de très bonnes fêtes
de fin d’année.

Bien cordialement
Virginie Paviot
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Jean de La Fontaine vantait la souplesse du
roseau qui plie mais ne rompt pas, quand la
force de la tempête finit par briser et déraci-
ner le solide chêne. Une morale à l’image de
ces PME, qui, inscrites malgré elles dans un
environnement économique complexe, par-
viennent encore à se frayer un chemin vers
la croissance. Certaines, sur des marchés
toujours porteurs, sont à l'abri de la réces-
sion. D'autres, malgré un contexte morose,

maintiennent leur activité et leur renta-
bilité. Grâce à leur image, à leur
positionnement ou à leur stratégie, ces
entreprises restent performantes
quand leurs concurrentes rencontrent
des difficultés. Une vitalité, une

confiance en l’avenir, qui doivent être saluées.
Ces dirigeants, pour la plupart, plébiscitent la
prise de risques, cherchent à identifier de
nouvelles opportunités de développement. Ils
misent sur l'innovation, la diversification, la
recherche de marchés de niche rémunéra-
teurs, réalisent des opérations de croissance
externe ou se tournent vers l’international et
de nouveaux marchés porteurs. Témoignages
et expériences “anti-crise”.

DOSSIER

contre vents
et marées

En
tr

ep
ris

es

Acteur majeur de la vente à distance B2B (équi-
pements, consommables industriels et de
bureau pour les entreprises et collectivités), le
groupe Manutan a finalisé l’ouverture, le
16 août dernier, de son nouveau siège européen,
situé dans la ZAC du Parc des Tulipes à Gonesse.
Le groupe familial, avec un chiffre d’affaires de
563 millions  d’euros réalisé en 2010, se trouve
à une période charnière de son existence. Créée
en 1966 par André et Jean-Pierre Guichard,
l’entreprise est aujourd’hui dirigée par les pe-
tits-fils, Xavier et Hervé Guichard. Aujourd’hui
leader européen sur son marché, Manutan s’est
d’abord imposé en France, puis en Europe, par le
biais de ses multiples acquisitions et créations
de filiales (à ce jour 24 filiales opérationnelles
implantées dans 20 pays européens). Les diri-
geants souhaitent maintenant renforcer les
actifs de l’entreprise, tout en continuant à “in-

nover, prendre des risques et transfor-
mer l’entreprise pour la préparer aux
défis de demain”. Dans ce contexte,
Manutan a fait construire un nouveau centre
européen programmé pour devenir “le lieu de
convergence et d’échanges entre toutes les fi-
liales du groupe”, précise Hervé Guichard. Le
site, qui s’étend sur 13,5 hectares, regroupe ac-
tuellement 600 collaborateurs répartis
précédemment sur 4 sites différents : les colla-
borateurs de Manutan France (anciennement
répartis sur 2 sites à Gonesse), Manutan Inter-
national (Paris 12e) et une filiale du groupe,
Ipsopresto (Paris 20e). Afin d’anticiper les déve-
loppements futurs de l’entreprise, le site offre
une capacité d’accueil de 1 000 personnes, une
réserve foncière de 15 000 m² a également été
prévue pour un investissement global de près
de 75 millions d’euros. Conçu comme un village

avec son usine (l’entrepôt logistique de
41 000 m² répartis sur 7 cellules), son restau-
rant, son centre administratif, son gymnase, son
école (université), une crèche à proximité (pour
les enfants des collaborateurs), ses espaces
verts de détente (1,5 ha), sa médiathèque, ce
site se donne les moyens d’expérimenter de
nouvelles façons d’opérer au quotidien. Exemple
en matière de développement durable, il est
d’ailleurs l’un des premiers sites français à avoir
obtenu la double certification HQE pour l’espace
tertiaire et celui dédié à la logistique. Pour célé-
brer l’ouverture de ce tout nouveau centre, les
1 600 collaborateurs du groupe, issus des 24 fi-
liales, s’y sont retrouvés le 22 octobre dernier.
www.manutan.fr

Gonesse, nouveau cœur 
névralgique de 
l’activité de Manutan
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DOSSIER

C’est dans un environnement privilégié, à Mau-
détour-en-Vexin, que la société Accord
Acoustique développe son activité depuis main-
tenant 15 ans. Ce bureau d'études, dirigé par
Jacques Millouet, réalise des études acoustiques
et vibratoires dans différents domaines : la
construction (bureaux, salles de spectacle,
conservatoires) afin d’optimiser le confort
acoustique des lieux, mais aussi dans l’industrie
(gestion de l’impact sonore sur l’environnement,
diminution du bruit au niveau des postes de
travail…). Le bureau d’études intervient égale-
ment pour de grands projets afin de mettre en
place une stratégie de lutte contre le bruit,
conforme à la réglementation, et de prévoir, dès
la conception, l’incidence des contraintes
acoustiques existantes (transports routiers, aé-
roport, trafic ferroviaire, voies à grande
circulation…). “Actuellement nous planchons sur
la création de la future ZAC de Clichy Bati-
gnolles, située entre le parc et la gare
Saint-Lazare, qui sera réaménagée en jardins,
immeubles d’habitations, bureaux, équipements
publics. Notre bureau d’études participe égale-
ment à la rénovation urbaine du quartier de la
Porte de Vincennes. Dans le Val d’Oise, à Bezons,

nous travaillons avec HRO sur deux grands
chantiers d’immeubles de bureaux, dans le
prolongement de River Ouest, et sur un au-
tre projet à Colombes, toujours avec ce
même promoteur.”
C’est après 20 ans d’expérience dans di-
vers bureaux d’études, notamment en
Allemagne, que Jacques Millouet décide
de monter sa propre structure en 1997.
Grâce à un développement régulier, la société
compte aujourd’hui 9 personnes et travaille sur
toute la France. En croissance, l’activité implique
la création de postes supplémentaires dans les
mois à venir. “Trop à l’étroit dans nos bureaux
actuels, nous avons donc entrepris la construc-
tion de nouveaux locaux, à 5km du siège actuel,
à Magny-en-Vexin, dans la ZAC de la Demi-
Lune, où nous conserverons un cadre de travail
très privilégié, précise le gérant. La conception a
été confiée à un cabinet d’architecture spécia-
lisé dans la construction HQE (Matières
d'espaces à Choisy le Roi - 94). Les travaux ont
démarré cet automne et seront terminés en fé-
vrier 2012. Nous avons souhaité que ce projet
BBC*, dont la structure et la façade sont en os-
sature bois, soit un exemple en matière de

développement durable.”Cet investissement de
plus de 700 000€ (300 m2 de bureaux pour une
capacité de 20 personnes) a été imaginé en
équipe, avec le concours des collaborateurs. Il
permettra d’accueillir rapidement de nouvelles
recrues (ingénieur et technicien), de consolider
les actifs de l’entreprise et d’assurer sa péren-
nité. “Bien que je ne sois pas encore prêt à passer
la main, je pense à la continuité de l’activité,
l’avenir se prépare en amont. Je souhaite que les
emplois créés puissent perdurer, même après
mon départ, avec le concours de mes collabora-
teurs. Ce projet y contribuera pleinement.” 

* bâtiment basse consommation

Tél. : 01 34 64 27 87
www.accord-acoustique.com

Accord Acoustique : 
le bureau d’études déploie ses
activités à Magny

Guy Benarrous a créé en 1983 sa société, Trans Glaces Verres, spécialisée
en découpe, façonnage et négoce de produits verriers à Sarcelles. La PME
travaille essentiellement pour le secteur du bâtiment (cloisonneurs, me-
nuisiers, agenceurs de magasins…). Vingt huit ans après, c’est une très
belle réussite. L’atelier s’étend sur plus de 6000 m2, 47 personnes travail-
lent au sein de l’entreprise et le chiffre d’affaires avoisine les 10 millions
d’euros. TGVI affiche une situation financière saine et vient de réaliser un
investissement majeur afin de lancer une nouvelle activité, le verre trempé.

Cinq fois plus résistant qu’un verre ordinaire, utilisé pour la réalisation de
façades, portes, entrées d’immeubles, cabines de douches ou salles de
bains par exemple, ce matériau répond aux normes actuelles de sécurité.
“Nous avons, depuis le mois de juillet, les outils et le système nécessaires
pour réaliser ce processus de transformation en interne : le verre est coupé,
façonné, lavé, séché, puis passé dans un four de trempe à 650°C, avant
d’être refroidi intensément. Pour l’acquisition de cette installation com-
plète, une des plus performantes d’Europe, l’investissement réalisé se
monte à près de 2,3 millions d’euros. Nous pouvons à présent répondre di-
rectement à la demande de nos clients, avec une capacité de 400 m2 par
jour et par poste.”
Lauréate PM’up 2011, avec une aide accordée par la région de 250 000 €,
l’entreprise mène en parallèle d’autres projets de développement. Des em-
bauches (7 collaborateurs) ont été réalisées depuis le début de l’année et
l’équipe commerciale, qui compte désormais trois personnes, a pu être ré-
organisée. “Jusqu’à aujourd’hui, l’entreprise travaillait principalement pour
des clients en Ile-de-France. Nous comptons maintenant déployer nos ac-
tivités au niveau national, et visons d’autres marchés comme le Maghreb
et l’Afrique francophone, précise le dirigeant. Notre approche a changé,
nous sommes dans une logique industrielle, avec un objectif de croissance
de + 20 % la première année et de + 5 % les années suivantes. Cet inves-
tissement nous confère un statut nouveau sur le marché et va servir de
locomotive pour développer également nos autres produits, comme le sa-
blage, technique de projection qui permet d’opacifier complètement ou
partiellement le verre.” D’autres recrutements sont encore prévus  (opéra-
teurs de machine de façonnage, chauffeur livreur…), ainsi que la
réhabilitation des bureaux, qui devrait être lancée dans les mois à venir. 
Tél. : 01 39 90 01 01

Trans Glaces Verres Industries,
une PME qui a de la trempe 

Le futur bâtiment sera
situé dans la ZAC 
de la Demi-Lune à
Magny-en-Vexin.
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DOSSIER

Spécialisé dans la sécurité incendie, le groupe
MM Finances (qui regroupe cinq entités à Cergy
Saint Christophe, dont les extincteurs Parflam)
déploie une nouvelle stratégie de déve-
loppement. Le groupe s’est installé il y a
1 an dans un bâtiment flambant neuf
de 5900 m2 situé au parc de l’Horloge,
afin de regrouper ses équipes, jusqu’ici
dispatchées sur trois sites (Cormeilles
en Parisis, Herblay et Vigny). La société,
dirigée par Max Alvès, mène, en paral-
lèle, depuis le premier semestre une
large campagne de recrutement (tech-
nico-commerciaux et commerciaux)
pour renforcer sa prospection en région
parisienne. En Ile-de-France, l’effectif
est de 90 collaborateurs, comprenant
l’unité de production, les bureaux et les
administratifs, le personnel de terrain
(commerciaux et vérificateurs) ainsi que
les directions commerciales. Pour présenter aux
clients le savoir-faire de l’entreprise, le bâtiment
est également doté d’un grand show-room, vé-
ritable petit musée des sapeurs pompiers, où sont

exposées des pièces de collection, acquises par le
fondateur de l’entreprise, Marcel Alves. Avec l’ar-
rivée des nouvelles recrues, le PDG compte

aujourd’hui renforcer l’offre globale du groupe.
“Parflam, notre marque d’extincteurs, jouit d’une
vraie notoriété, précise le dirigeant. En revanche,
nos clients connaissent moins les services com-

plémentaires que nous pouvons leur apporter
dans le domaine de la sécurité incendie : signa-
létique, détection incendie, désenfumage,

contrôle d’accès, vidéo…. Ces activités
sont représentées au sein du groupe
par différentes entités juridiques : Bos-
quet, SPP, MVDM Services.” Chaque
commercial actuellement en poste
verra donc son portefeuille de clients
diminuer, afin de mieux “travailler sur
l’intégralité de l’offre” et proposer aux
entreprises des prestations complètes.
A travers cette réorganisation, le
patron mise “in fine” sur une aug-
mentat ion  s ign i f i ca t i ve  des
commandes d’extincteurs. Le site
cergyssois, équipé d’un process indus-
triel flambant neuf, d’une capacité de
production de 120 000 appareils par
an, actuellement utilisé au tiers de ses

possibilités, permettra de monter en puissance
et d’assurer à l’entreprise un développement si-
gnificatif dans les années à venir.
Tél. : 01 75 72 05 00

Parflam mise sur une production locale

Implanté dans le Vexin français, à Marines, et spécialisé en chaudronne-
rie industrielle, Flowtech Metal est dirigée par Michel Delsaux, dans la
profession depuis près de 35 ans, rejoint en 2009 par son fils, Guillaume
Delsaux, aujourd’hui co-gérant. Dotée de moyens de production conven-
tionnels et numérisés de grosse capacité (presse plieuse de 500 tonnes,
rouleuses de tôles, logiciels de conception 3D, capacité de levage et de
manutention 7 ponts roulants, 25 tonnes de masse indivisible…), la PMI
continue de moderniser son outil de production : elle a intégré fin octo-
bre une machine d’usinage laser qui lui permet de découper à grande
vitesse des tôles fines ou plus épaisses pour obtenir des pièces de toutes
formes. “Nous sommes dans un secteur en pleine évolution. Nous rece-
vions beaucoup de sollicitations de la part de nos clients pour ce type de
découpes, que nous sous-traitions jusqu'alors, précise Guillaume Delsaux.
Pour répondre à la demande du marché, nous avons donc décidé d’inves-
tir dans cette machine et d’internaliser ce savoir-faire. En complément de
nos productions, nous proposerons également des prestations de découpe
pure.” A l’expérience “métier” de Michel Delsaux, Guillaume a apporté

une vision stratégique nouvelle, une gestion améliorée des ressources et
du temps de travail, avec notamment, la mise en place d’un système de
suivi temps réel des activités de l’atelier. Les efforts se sont aussi portés
sur l’amélioration des procédures de travail dans l’entreprise afin de ga-
gner en efficacité et en réactivité. Les dossiers et les demandes
techniques sont traités dans des délais plus courts, davantage de com-
mandes ont pu aboutir. La PMI prépare actuellement la certification ISO
9001 avec un audit prévu d’ici février 2012 et a fait appel à un respon-
sable qualité en charge de cette mission. “L’ISO est un passage obligé et
très attendu par nos clients, explique Guillaume Delsaux. En interne, pour
une PME comme la nôtre, cela demande beaucoup de temps et de prépa-
ration.” Par ailleurs, ces derniers mois, trois embauches ont été réalisées,
portant l’effectif total à 15 collaborateurs (chaudronniers et soudeurs
qualifiés). La formation interne est, elle aussi, fortement privilégiée. Des
efforts fructueux et un chiffre d’affaires en progression cette année, avec
une croissance de près de 10 %.
Tél. : 01 30 39 46 10 - www.flowtechmetal.fr

Flowtech Metal, le virage du progrès

Le futur bâtiment sera
situé dans la ZAC 
de la Demi-Lune à
Magny-en-Vexin.
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Accroître son chiffre d’affaires à l’export, se di-
versifier, faire construire de nouveaux locaux…
Guillaume Prévot, qui dirige la société Silex In-
ternational, ne manque pas de projets pour
son entreprise, créée en 1984 et installée à En-
nery. La PME, qui compte aujourd’hui
10 personnes pour un chiffre d’affaires de
1,7 million d’euros, fabrique et fournit des
équipements spécialisés dans les domaines des
eaux, du sol, de l’air et des déchets. “Nous
avons deux activités principales : les pompes

pneumatiques avec des applications dans le
domaine des hydrocarbures, des lixiviats et des
eaux usées très polluées, ainsi que la concep-
tion - réalisation d’unités mobiles de
traitement des eaux usées,” explique Guillaume
Prévot. Depuis 2008, le dirigeant a constaté
une baisse de ses activités sur le marché fran-
çais et a cherché à s’adapter et à anticiper.
Cette dégression l’a poussé à renforcer sa pré-
sence à l’international et à se tourner vers le
dispositif PM’UP (aide régionale voir encadré),
dont l’entreprise est lauréate 2011. Une orien-

tation formalisée dès cet été par l’embauche
d’un responsable export. “Nos compétences et
nos techniques de pointe peuvent s’exporter
partout dans le monde. En 2007, nous avons
ouvert une filiale à Barcelone. Nous sommes
intervenus ces dernières années sur des chan-
tiers importants, notamment au Mexique et au
Cameroun. Nous comptons, depuis peu, un
agent au Brésil et travaillons avec un distribu-
teur en Allemagne. L’Afrique du sud démarre
bien et nous ciblons les pays d’Europe de l’est,

mais aussi l’Amérique
latine. Grâce au dé-
veloppement  d ’un
réseau d’agents, notre
objectif est de par-
venir, cette année, à
réaliser 50 % de notre
chiffre d’affaires à
l ’ i n t e r n a t i o n a l  e t
peut-être plus dans les
années qui viennent.”
Silex se positionne
par ailleurs sur de
nouve l les  gammes
d’activités, dans le do-
maine industriel ou
encore le secteur mi-
nier. Optimiste de
nature, “intimement
persuadé que tout va

avancer comme il faut”, le dirigeant reconnaît
néanmoins se montrer plus prudent qu’avant
et toujours manquer d’une certaine visibilité.
Malgré ces incertitudes, Silex prévoit des in-
vestissements de modernisation des
équipements de production et reste tournée
vers l’avenir, avec le projet de construction
d’un nouveau bâtiment, courant 2012 – 2013,
la société ayant déjà fait l’acquisition d’un ter-
rain à Ennery. 
Tél. : 01 30 37 00 00
www.silexinternational.com 

Silex International 
cap sur le
développement à l’export

LAURÉAT PM'UP

Ile-de-France : 
lancement de

l’appel à 
projets PM’up

2011-2012 
Le Conseil régional d’Ile-de-

France a ouvert un nouvel appel à
projets régional PM’up, 

le 6 décembre 2011. Sa clôture est
programmée le 25 janvier 2012. 

Il vise à sélectionner une centaine
de PME et PMI franciliennes 

à fort potentiel et à les 
accompagner durant trois années

dans la mise en œuvre d’un plan
de développement ambitieux et
responsable. Les lauréats PM’up

bénéficient d’aides
financières (jusqu’à 250 000 €)

pour soutenir leur plan de déve-
loppement sur 3 ans. 
Domaines d’activités 

privilégiés : éco-activités ; 
santé et sciences de la vie ; 

technologies de l’information et
de la communication ; transport

et mobilité durable ; 
création, mode, culture.

Ces structures doivent être 
également porteuses de projets à
fort potentiel exprimé en termes

de créations d’emplois 
en Ile-de -France et de valeur

ajoutée ; développement à 
l’international ; innovation et/ou

de capacité d’adaptation 
et d’anticipation des mutations 

de l’environnement ; 
développement durable.

Contact : 01 53 85 75 18
pm-up@iledefrance.fr 
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MIDEST

Garcia 
Rectification,
une niche porteuse
Peut-on encore être sous-traitant dans le do-
maine de la mécanique, investir, améliorer sa
rentabilité et embaucher dans le contexte ac-
tuel ? La réponse est oui. La société Garcia
Rectification, dirigée par Jean-Christophe Garcia
est une belle réussite et un exemple encoura-
geant, dans un domaine de niche : la
rectification. Cette technique d'usinage permet
d'obtenir une surface cylindrique parfaite, de
qualité exceptionnelle et peut atteindre des tolé-
rances dimensionnelles très fines. Créée par Jean
Garcia en 1980, puis reprise en 2002 par Jean-
Christophe Garcia, cette PME de 10 personnes,
qui travaille essentiellement pour des clients
dans l’aéronautique et le spatial (Dassault, Air-
bus, Safran…), a rapidement misé sur la qualité et
le très haut de gamme pour se différencier. “Mon
père a débuté dans son pavillon, puis, lorsque j’ai
repris la direction de la société, nous avons dé-
ménagé à Cormeilles-en-Vexin, dans des locaux
de 840 m2, que nous avons entièrement réhabi-
lités, précise Jean-Christophe Garcia. Nous avons,
au fil des années, investi dans du matériel de
pointe, permettant de réaliser des travaux très
complexes et d’intervenir essentiellement sur de
petites pièces sensibles (précision au micron près).
En 2008 et 2009, nous avons renforcé nos équipe-
ments de contrôle et de métrologie, malgré la
crise.” Si la conjoncture défavorable n’a pas épar-
gné le sous-traitant, l’entreprise a tenu bon et
profité de cette période pour renforcer la forma-
tion de ses collaborateurs, se réorganiser en
interne, tout en parvenant à maintenir l’équipe
en place. “Nous sommes attachés aux gens avec
lesquels nous travaillons, l’équipe est jeune, per-
formante, il aurait été pour nous douloureux de
devoir licencier. Finalement, nous en sommes sor-
tis plus rentables qu’avant, mieux armés, grâce à
un personnel qui a pu se perfectionner et n’avons
pas, pour autant, freiné nos investissements.
Grâce à une bonne trésorerie et à une gestion se-
reine, nous finalisons actuellement un nouveau
projet d’acquisition de 250 000 euros dans le do-
maine du rodage, savoir-faire  complémentaire à
notre métier premier. Cette stratégie permet de
nous développer petit à petit et de toujours viser
l’excellence.” Enregistrant un chiffre d’affaires de
1,2 M€, plus rentable qu’avant la crise, l’entre-

prise participe depuis quelques années au salon
Midest, qui lui a permis d’élargir le panel de ses
clients au cours des deux dernières années. Jean-
Christophe Garcia se veut aujourd’hui plus serein
et confiant, persuadé, dit-il que l’industrie fran-
çaise, historiquement très performante, a encore
de belles cartes à jouer.  
www.garciarectification.fr

DIVERSIFICATION :

De Angelis, 
du profilage à l’aménage-
ment d’utilitaires
Cette PME, basée à St-Ouen l’Aumône, est spé-
cialisée dans la fabrication de profilés acier et
compte actuellement 12 personnes. De Angelis
travaille pour divers secteurs : automobile,
aéronautique, environnement, énergie, élec-
troménager, BTP… Reprise il y a 4 ans par Gérard
Resmond et Jean-François Peauger, l’entreprise
a eu l’opportunité, il y a quelques mois, d’inté-
grer une nouvelle activité, l’aménagement de
véhicules industriels (bois, acier, alu…). Elle a re-
cruté pour cela de nouveaux collaborateurs.
“Nous cherchions à nous diversifier et à rentabi-
liser la surface de bâtiment dont nous disposons,
à savoir 3000 m2, précise son directeur, Gérard
Resmond. Nous ciblons les artisans, les indus-
triels mais aussi les sociétés de transport qui
possèdent des véhicules utilitaires, en proposant
du kit comme du sur-mesure.” Avec un chiffre
d’affaires de 1,5 M€, le dirigeant souhaite que
cette nouvelle activité puisse représenter rapi-
dement 10 % son chiffre d’affaires. 
Tél. : 06 59 12 62 01
deangelis.profilage@wanadoo.fr

Le Midest, salon de la sous-traitance industrielle, qui s’est achevé vendredi 18 novembre a ac-
cueilli un peu plus de 1700 exposants venus des quatre coins du monde. Cette année,
28 entreprises du Val d’Oise ont participé à cet événement, pour la plupart sous les couleurs
du Comité mécanique Ile-de-France, qui réunissait au total 62 entreprises franciliennes.
Après deux années consécutives économiquement difficiles, les PME d’Ile-de-France sem-
blent montrer des signes de reprise encourageants. Une tendance exprimée par les industriels
depuis quelques mois, avec une hausse significative de l’activité et une progression du chif-
fre d’affaires (même si une certaine incertitude et un manque de visibilité demeurent),
confirmée par les enquêtes conjoncturelles de la CCIV et de la Banque de France. Le dis-
cours des sous-traitants se veut plus optimiste. 

Optimisme 
de mise au Midest 
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Gilbert Tchivitdji, 
président du Comité Méca
Ile-de-France
Présent lors du salon, Gilbert Tchivitdji conti-
nue de défendre âprement et comme il l’a
toujours fait, la filière et les intérêts de nos sous-
traitants. Le secteur a beaucoup évolué en
France depuis les années 70, comme l’a évoqué
ce dernier. Il a également tenu à faire passer
quelques messages aux pouvoirs publics sur la
situation de notre industrie et a émis un ensem-
ble très concret de propositions pour
sauvegarder la filière.

Un indéniable constat 
“En 1973, nous étions le troisième pays exportateur du
monde. Nos industries de l’aéronautique, du spatial, du
ferroviaire, du maritime, du nucléaire, sont parmi les
meilleures du monde. Depuis 1975, les  constructeurs al-
lemands ont multiplié leur production par quatre, les
italiens par six, les espagnols par huit, quant à nous,
nous l’avons divisée par deux ! Cette situation peut s’ex-
pliquer par une totale absence d’écoute des hommes de
terrain de la part des politiques et de l’administration de
notre pays, ce qui a entrainé des erreurs stratégiques
fondamentales. Les décisions ont joué leur rôle dans le
scénario de la désindustrialisation. Le coup de grâce est
venu avec les 35 h qui ont pesé lourd dans les taux ho-
raires de l’industrie, sans commune mesure avec le
tertiaire. Entre 1993 et 2009, nous avons perdu en France
près d’un million d’emplois industriels. Pour la seule Île-
de-France, nous sommes passés de 630 000 emplois à
380 000, d’où une perte de 40 % des emplois. La part de
l’industrie dans le PIB est passée de 16 % en 2000 à 13 %
en 2008. En Allemagne, cette part est passée de 29 % en
1999 à 30 % en 2008. 
L’industrie francilienne conserve toutefois de nombreux
atouts : une qualification extraordinaire des personnels
de l’industrie reconnue dans le monde, un potentiel de
recherche important, une diversité de l’offre et des sa-
voir-faire, une présence d’écoles reconnues dans le
monde, donc des formations dans tous les métiers pour
toutes les industries.” 

Des propositions concrètes 
• Fiscalité adaptée. Exemple : la taxe sur les bureaux ré-
servée voire augmentée pour les grandes entreprises
commerciales ou de services et supprimée pour les en-
treprises industrielles grandes ou petites ;
• Former les équipes de contrôleurs fiscaux aux impé-
ratifs de la transmission d’entreprise ;
• Exonérer de charges sociales les PME / PMI lors de la
création de postes d’ingénieurs, de techniciens, de com-
merçants et en particulier à l’exportation. 
• Présentation des métiers de la qualité, de la program-
mation, des bureaux d’études, de la métrologie… aux
jeunes filles qui sont particulièrement absentes dans ces
domaines ;
• Arrêter la lutte des classes dans l’industrie et rétablir
un partenariat représentants syndicaux et patronaux
pour un dialogue constructif, dans l’intérêt du person-
nel et de l’entreprise ;
• Obtenir des grands donneurs d’ordres qu’ils mettent
en place une politique de défense de leurs sous-trai-
tants comme c’est le cas en Allemagne. 
• Inviter nos grands groupes à prendre modèle sur leurs
homologues Allemands, qui privilégient leurs fournisseurs
nationaux et dont la fabrication finale se fait dans leur pays ;
• Donner aux régions, et en particulier à l’Île-de-France,
les moyens d’intervenir pour aider leurs entreprises (la
région Île-de-France dispose d’un budget de 75 millions
d’Euros pour les entreprises).
• Sans parler de “démondialisation” ni de protection-
nisme, il faudra bien trouver des solutions afin de ne
pas réduire à zéro l’industrie dans les pays développés ;
Voir les paramètres monétaires entre l’Euro, le dollar et
le Yuan, ainsi que le parallèle avec ce qui est demandé
à notre industrie en ce qui concerne la sécurité, la tra-
çabilité la protection de l’environnement etc.…

Les entreprises valdoisiennes au Midest… : Ampere Industrie, Ateliers Laumonier, Atotech, Aubry NTV, Bronze Inox,
CEIA International, CFW, Cintrometal, Créations du Val d’Oise, De Angelis, EDM Service, EPCI, Faro France, Folio-
plast, FRW Carobronze, Garcia Rectification, ID Tube, IMP2 CAO, Invensys Systems France, JIB, Metavia Brami,
Mitutoyo, Pinet Industrie SAS, Promofiltres, PRST SARL, SMGP, Verrier tubes SARL
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Depuis 15 ans, vous évoluez dans l’univers de
la cuisine, parlez-nous de votre parcours
Je suis sortie diplômée de l’école supérieure de
commerce de Lyon en 1993 et j’ai quasi immédia-
tement co-fondé la société Mastrad, spécialisée
dans la création d’accessoires culinaires innovants
pour le grand public. Nous sommes partis de rien,
pour atteindre, 15 ans après, un chiffre d’affaires
de 12 M€. Avec mon associé, Mathieu Lion, nos
chemins se sont finalement séparés, nous avions
des visions et des approches divergentes. J’ai re-
bondi en créant Yoocook, avec l’envie de
démocratiser des techniques professionnelles à
destination du grand public, notamment le travail
du chocolat. La société propose aux particuliers des
ingrédients, habituellement vendus aux pâtissiers
(cacao Barry), en petits conditionnements, des li-
vres, des ustensiles, avec une approche simplifiée,
ludique et très accessible… Je n’ai jamais envisagé
d’abandonner le monde de la cuisine que j’affec-
tionne; le partage avec les chefs partenaires, les
forces de vente, les clients, est très enrichissant.      

Comment s’est orchestrée votre rencontre
avec Pierre Tellier ?
Nos chemins s’étaient déjà croisés dans les années
2000. Pierre Tellier, 62 ans, souhaitait prendre du
recul. C’est lui qui est venu me chercher et m’a
proposé de lui succéder. J’ai décidé de me lancer
dans ce nouveau challenge. Je suis arrivée en juil-
let 2010, il m’a accompagnée en interne jusqu’en
mars 2011. Il est encore présent ponctuellement
pour rencontrer certains clients et partenaires,
avec lesquels il entretenait un contact privilégié.

Changement de direction mais aussi d’action-
naires, c’est un tournant pour l’entreprise…
Dans un souci de pérennisation des emplois et de
la marque, l’actionnariat de la société, jusqu’ici fa-

milial, a connu des modifications : tout d’abord,
l’entreprise Tellier s’est rapprochée de Gobel, fabri-
cant d'ustensiles pour la pâtisserie. Cette opération
doit permettre de développer les synergies entre
les deux sociétés (désormais regroupées sous une
même holding), des opérations de sous-traitance
et d’envisager des investissements communs. Pour
ce qui est de l’entreprise Tellier, Pierre Tellier de-
meure président du conseil de surveillance et reste
actionnaire partiel de la société. Je suis également
entrée au capital, aux côtés d’actionnaires finan-
ciers extérieurs qui détiennent aujourd’hui la
majorité des parts. Par ailleurs, Tellier s’est porté
acquéreur d’une société au savoir-faire complé-
mentaire, Combrichon, spécialiste d’articles en fil
(type fouets, égouttoirs…). Yoocook est également
devenue une marque de Tellier.  

Stratégiquement, quelles grandes orienta-
tions souhaitez-vous impulser ?
La société Tellier est déjà très reconnue auprès des
professionnels, qui représentent 70 % du chiffre
d’affaires en France. Nous souhaitons développer,
en complémentarité, l’activité grand public, en nous
appuyant sur la mise en place d’une force de vente
efficace. La distribution est assurée, entre autres, via
des boutiques spécialisées haut de gamme. De nou-
velles recrues sont venues renforcer les effectifs afin
de mettre l’accent sur l’innovation et le développe-
ment de produits exclusifs, axe que nous souhaitons
fortement développer, avec une vingtaine de nou-
veautés par an sur les trois marques. Notre
attention se tourne également vers l’export (Europe,
Maghreb, Amérique du Nord et Amérique latine…)
pour nos gammes destinées aux professionnels.
Nous avons mis en place un “consortium” avec six
autres entreprises, qui, comme nous, souhaitent ap-
procher de nouveaux marchés, par l’intermédiaire
d’agents ou de distributeurs basés localement.  

En quoi votre approche managériale dif-
fère-t-elle de votre prédécesseur ?
“Homme orchestre”, Pierre Tellier a développé l’en-
treprise avec succès, c’est une belle réussite. Si son
style était plutôt paternaliste, je souhaite, pour ma
part, donner aux équipes une plus grande capa-
cité de décision et d’autonomie, déléguer
davantage pour me concentrer sur l'organisation
de la croissance et les orientations stratégiques.
J’ai, dès mon arrivée, mis en place des tableaux de
bord automatisés pour une meilleure visibilité et
me suis fixé deux ans pour structurer l’entreprise.
Au mois d’octobre, nous avons d’ailleurs réalisé le
2e chiffre affaires record de la société depuis sa
création et enregistré, globalement, sur 2011, une
progression de +4 %. 

Bretonne originaire du Finistère sud, atta-
chée à sa région, Anne-Laure Nabat, mère
d’une fille de 9 ans, est une travailleuse
dans l’âme. Energique, elle vit à 200 %  - et
avec le sourire - dans son entreprise comme
en famille. Femme de contact, elle a su
s’imposer et faire accepter progressivement
les changements auprès des équipes en
place, qui l’accompagnent désormais dans
cette nouvelle aventure.   

Anne-Laure Nabat a pris officiellement ses fonctions de
présidente en mars 2011. Elle succède à Pierre Tellier, petit-fils
du fondateur, à la tête de cette entreprise argenteuillaise fondée
en 1947, spécialisée dans les outils et le matériel de cuisine
(éplucheurs, moulins à légumes, coupe-frites…). La nouvelle
dirigeante, fondatrice des sociétés Mastrad et Yoocook, a accepté
de relever le défi, apportant des ambitions de développement et
une vision stratégique nouvelles. Une passionnée de cuisine, qui
déborde de dynamisme et de projets.

TELLIER
Activités : fabricant d’outils et de matériel de
cuisine - 2000 références produits
Effectif total : 45 personnes
Chiffre d’affaires total : 12 millions d’euros
Adresse : ZI du Val d’Argent – 15 – 21 rue Guy
Moquet – 95100 Argenteuil   
Tél. : 01 34 11 38 38 - www.tellier.fr

Femme du mois

Anne-Laure Nabat,
présidente de la société Tellier
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C’est autour de la fabrication d’anches métalliques pour orgues et harmo-
niums que se concentre, jusqu’en 1923, l’activité de la société, avant de se
tourner progressivement vers le secteur industriel. En 1978, cette partie
historique sera finalement revendue. Jusqu’en 1996, la PMI travaille ma-
joritairement pour l’automobile, qui représente près de 55 % du chiffre
d’affaires (charnières de portes, capots…). Cependant, Richard Pinet va être
amené à prendre ses distances avec les constructeurs qui, jugeant la PME
trop petite, aimeraient la voir se rapprocher d’un autre équipementier. Le
dirigeant filialise l’activité automobile, puis s’en sépare pour se concentrer
sur le développement des autres activités de la société. “L’entreprise est re-
partie avec 45 % du chiffre d’affaires. Notre objectif était de remplacer
l’automobile par le négoce et de développer l’export. Une nouvelle usine a
été construite et nous avons ainsi réussi à passer d’un chiffre d’affaires de
9 millions d’euros en 1996 à 20 millions 10 ans plus tard.” 

Un plan stratégique
En 2006, la direction décide de mettre en place un plan stratégique qui
s’étalera jusqu’en 2010. Cette démarche structurée, bâtie avec l’aide d’un
cabinet de consulting, repose sur le renforcement de la R&D, qui se forma-
lise rapidement par des recrutements au sein du bureau d’études, ainsi que
le développement de l’export. Deux ans plus tard, la “crise” n’épargne pas
la PME qui doit faire face à une récession très brutale. “Nous avons dû re-
formater l’entreprise sur un niveau d’activité durablement inférieur et
procéder à 18 licenciements, du jamais vu depuis 1978. En 2009, le chiffre
d’affaires était redescendu à 13,7 millions d’euros. En 2010 nous avons re-
trouvé la profitabilité pour revenir à un CA de 15,9 millions d’euros.
L’entreprise est à présent mieux armée grâce à la réorganisation mise en
place et à un point mort abaissé.” 

Un ultra spécialiste
Aujourd’hui, avec près de 4000 références produits (dont 1000 fabrications
propres et 3000 produits de négoce complémentaires), Pinet demeure un
fournisseur de choix et un interlocuteur unique dans le domaine de la char-
nière et du verrouillage. L’entreprise est présente dans de nombreux secteurs :
véhicules industriels, cars, poids lourds, machines TP et agricoles, ferroviaire,
mobilier urbain, télécom… Le champ des applications est extrêmement va-
rié (articulations pour appuis-tête destinées aux sièges d’avion, charnières de
porte de cabine ou articulations pour tablettes de TGV...). La société, dont le
siège social (45 personnes) est basé à Roissy depuis 1986, fabrique aussi bien
des produits sur-mesure que du standard et possède une unité de produc-

tion en Picardie (80 salariés et une vingtaine d’intérimaires). Chaque année,
plusieurs millions de pièces y sont produites. Les fabrications Pinet représen-
tent à ce jour 63 % du chiffre d’affaires de l’entreprise.

Une PME dans la mondialisation
Depuis 2001, une partie de la fabrication est assurée en Chine. Pinet vient
également de mettre en place un atelier de production en Tunisie qui lui per-
mettra d’abaisser ses coûts sur certaines fabrications, pour répondre à ses
“obligations de compétitivité”. Aucun départ n’est prévu au sein de l’usine
picarde mais les contrats en intérim ne devraient, eux, pas être tous renou-
velés. Au niveau commercial, Pinet a également noué des partenariats avec
des entreprises en Europe, aux Etats-Unis, au Japon et en Chine. La société
réalise également plus de 35 % de son chiffre d’affaires à l’exportation, en
direct ou par l’intermédiaire de deux filiales en Grande-Bretagne et en Alle-
magne, et d’un réseau d’agents exclusifs et de distributeurs.  

Innover pour se démarquer
Malgré la conjoncture, l’entreprise n’a pas levé le pied en matière d’innova-
tion, afin de conserver un coup d’avance, en misant sur des produits à plus
forte valeur ajoutée, capables de mieux s’exporter. La société a notamment
présenté au Midest le Clip’n turn, réalisé en composite. Ce quart de tour
permet d’obtenir un verrouillage clipsable, facile à installer. La société sou-
haite aujourd’hui réduire ses coûts en accélérant le cycle de développement
de ses produits jusqu’à leur mise sur le marché, afin de mieux rentabiliser
les investissements induits par la R&D. 

Pinet devrait prochainement collaborer avec des écoles d’ingé-
nieurs pour mener à bien certains projets, un axe nouveau qui lui
permettra d’externaliser une partie de ses développements. La so-
ciété entend renforcer sa présence à l’export, où se trouvent
aujourd’hui les réserves de ventes, et lancera un site marchand en
2012. De nombreuses actions structurées qui se mettent en place
et visent à compenser un contexte européen peu favorable, en pré-
vision d’une année 2012 qui, à nouveau, s’annonce délicate.   

Richard Pinet représente à ce jour la 6e génération de Pinet dans
l’entreprise, dont les capitaux restent 100 % familiaux. Créée en
1840, la société est l’un des premiers fabricants européens de
charnières, verrouillages et articulations industrielles. L’action est
portée sur l’export et l’innovation, avec, notamment, le
renforcement du bureau d’études, qui ne cesse de développer des
produits toujours plus performants. Une démarche qui a valu à
cette PME de 145 personnes une distinction au Midest pour ses
nouvelles applications.  

Activité : fabrication de charnières, verrouillages et articulations industrielles
Effectifs : 145 personnes 
Chiffre d’affaires : prévisions 2011 : 17,4 millions
Siège : 9, rue de l'Etang - BP62036 - 95971 Roissy Charles de Gaulle cedex. 
Tél : 01 49 38 27 00 - www.pinet.tm.fr

Entreprise du mois

PINET,
une stratégie bien articulée

bat,
Tellier
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Infos
ACE

Le club ACE organisait le jeudi 27 octobre der-
nier un déjeuner au Novotel de Cergy, sur le
thème “Smartphones, qui vous écoute ?”. Ce dé-
jeuner conférence était animé par Fabrice
Castet, adhérent du club et agent privé de re-

cherche, spécialisé dans l’espionnage industriel
et la contrefaçon. Il était accompagné par Joël
Rousseau, ancien directeur des traitements des
réquisitions judiciaires chez France Télécom. Les
deux hommes ont pointé du doigt les risques
liés à l’utilisation des smartphones et des ta-
blettes, qui ont fait considérablement
augmenter la cybercriminalité ces dernières an-
nées. La surveillance électronique de l'utilisateur
est chose courante et n’importe quel individu

peut avoir accès au contenu de votre téléphone
(mails, messages…). Fabrice Castet et Joël Rous-
seau ont invité les utilisateurs à suivre quelques
conseils : tout d’abord, télécharger l'éditeur an-
tivirus Symantec qui a lancé une première
solution de sécurité pour ces appareils à savoir
Norton Mobile Security et Norton Tablet Secu-
rity (disponible sous Android). En cas de vol, ces
outils localisent, verrouillent ou détruisent à dis-
tance les données stockées sur l'appareil à l'aide
d'un simple SMS. Toutefois, si la tablette n'a pas
de puce 3G, la solution peut localiser les dix der-
niers points d'accès au web auxquels
l'utilisateur s'est connecté via le wi-fi. Et l'ap-
pareil est bloqué automatiquement si la carte
sim est retirée. Autres préconisations : lors de
meetings importants, utiliser un brouilleur de
salle de réunion qui permet d’éviter tout enre-
gistrement frauduleux via un Smartphone ;
avoir recours au dépoussiérage, notamment à
l’étranger, pour repérer la présence d’éventuels
micros ; préférer un téléphone portable basique
(sans accès Internet) pour passer ses appels ;
éviter de se servir de son Smartphone lors de sa
descente d’avion ou d’utiliser le téléphone de
l’hôtel… La conférence a grandement intéressé
nos participants, à la fois intrigués, parfois amu-
sés par des situations dignes d’intrigues
policières. L’espionnage économique, auquel les
dirigeants sont encore peu sensibilisés, est
pourtant bien une réalité, qui menace certains
grands groupes et PME, dès lors que des enjeux
financiers justifient de tels agissements. Il faut
savoir enfin que 10 % des cyberattaques  à
l'échelle mondiale se passent sur un terminal
mobile et seulement un tiers des personnes pro-
tègent leur appareil avec un mot de passe.

Contact : Fabrice Castet au 06 47 33 61 17
www.enys-consulting.eu

12

Vie du club…

Smartphones,
qui vous écoute ?
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Eratum :
Le premier trophée de golf BNP 
PARIBAS, qui s’est tenu le 
16 septembre dernier, n’a pas eu
lieu, comme indiqué dans notre pré-
cédent numéro, au Paris 
International Club mais au golf de
Montgriffon. Toutes nos excuses
aux organisateurs.
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avec les clubs Amis

Jeudi 15 décembre :
Rencontre avec la 
Communauté 
d’Agglomération 
du Parisis
le club ACE se rapproche des indus-
triels de Taverny - Beauchamp en
co-animation avec l’association 

Coezio et la Communauté d’agglomé-
ration du Parisis. Ce sera également
l’occasion de découvrir les nouveaux
bureaux de la Communauté d’agglo-
mération désormais situés au 271,
chaussée Jules César à Beauchamp.
Club ACE 01 34 25 97 08 -
Coézio : 06 77 63 43 03 
http://www.coezio.fr/inscription-
prochaine-soiree.htm

agendas

A
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os
Présidée par Pierre Genton, l’AEPF (Association
des entreprises de l’ouest de la Plaine de France)
a organisé, le 24 novembre dernier, une belle
soirée en partenariat avec la troupe du Théâtre
à la carte. L’événement se déroulait au Théâtre

Silvia Monfort, à St Brice sous Forêt, sur le
thème “mieux travailler ensemble”. Près de 200
chefs d’entreprise, dirigeants et collaborateurs
s’y sont retrouvés. La troupe du “Théâtre à la
Carte” utilise très efficacement l’outil théâtral
pour décrire une situation, communiquer dans
la convivialité, avec un impact maximum. La
pièce interprétée ce soir là présentait des scènes
de la vie en entreprise, avec ses incompréhen-
sions, ses frustrations, ses démotivations… C’est
avec l’aide du public, appelé à la rescousse, que
des pistes de progrès, organisationnelles mais

aussi comportementales ont pu être envisagées,
dans l’humour et l’interactivité. A l’heure où
nombre d’entreprises souffrent, écrasées par le
stress, à la poursuite d’objectifs de gestion, de
chiffre d’affaires, de marges, cette soirée aura

démontré que le bonheur est
aussi un facteur de perfor-
mance ! La soirée s’est achevée
par un cocktail offert par la so-
ciété Rossi qui a permis aux
participants de poursuivre les
échanges.

Un mot sur l’AEPF
L’AEPF compte 80 adhérents et
propose environ 5 animations
par an. Chaque trimestre, une
réunion est organisée entre les
adhérents autour d’un déjeu-
ner à caractère essentiellement
convivial reprenant des sujets

d’intérêt général, d’actualité, des préoccupa-
tions. L’AEPF a tout naturellement un rôle
d’interface avec les élus locaux et régionaux,
les municipalités, la Communauté de Com-
munes de l’Ouest de la Plaine de France
(CCOPF), et les autres organismes publics lo-
caux. L’association aide également à la création
d’entreprise en octroyant à des porteurs de
projet un prêt pouvant aller jusqu’à 8000 eu-
ros, remboursable en trois ans sans frais.
AEPF - BP 90006 - 95331 Domont
contact@aepfr.com - www.aepfr.com

Une belle soirée théâtre

Laurent MARTIN,
47 ans, père de
trois enfants,
est diplômé de
SUPMECA et de
l'ESSEC. Il est
aussi le fonda-
teur de Qualité
Plus conseil,

spécialisé dans l'accompagne-
ment des PME vers “l'excellence
concurrentielle”. Il met aujourd'hui
son savoir-faire et une longue ex-
périence de directeur qualité de
groupe et de PME (Milton Roy Eu-
rope, Sidel, Groupe Rapid,
Sagem…) à la disposition de diri-
geants qui recherchent une aide
momentanée pour résoudre un
problème qualité ou de producti-
vité. Il intervient également en
tant qu'auditeur ICA pour le
compte d'AFNOR Certification et
accompagne ses clients à la certi-
fication ISO de Système de
Management, dans la réduction
de leurs gaspillages et l’augmen-
tation de la performance qualité.
12 rue du Prieuré
95000 Cergy
Tél. : 06 58 23 33 12

Laurent MARTIN, 
Qualité Plus conseil

Nouvel
Adhérent
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Dans les 10 prochaines années, l’est du Val
d’Oise, à travers le Grand Roissy, va bénéficier
d'investissements majeurs : mise en service de
la ligne de tramway T5 Garges-Sarcelles /Saint
Denis dès 2012, création d’une gare Grand pa-
ris Express dans le triangle de Gonesse, mais
aussi réalisation du Barreau ferré de Gonesse (à
l’horizon 2017). D’ici là, dès 2013, un bus à haut
niveau de service reliera Villiers-le-Bel au Parc
des Expositions et les deux RER B et D en un

temps réduit. Cette liaison assurera une meil-
leure desserte des zones d’activités et d’emplois
implantées le long du tracé. Le secteur Gonesse-
Val de France pourra ainsi bénéficier d’un
meilleur accès aux emplois de la plate-forme
aéroportuaire. Des infrastructures devraient
également voir le jour : Europa city, complexe
international de commerce et de loisirs dans le
Triangle de Gonesse avec 500 boutiques, un
centre de séminaires et congrès et Le Dôme, un

grand équipement dédié à l’accueil d’événe-
ments à Sarcelles. Du côté de Roissy, il faudra
aussi compter avec Aéroville, dont la première
pierre vient d’être posée. Ce projet d'envergure,
centre de commerces et de services à l’allure fu-
turiste et aérienne, sera situé sur les communes
de Roissy en France et de Tremblay en France.
Moitié aérogare moitié centre commercial,
d’une superficie de 110 000 m2, cet îlot urbain
regroupera 200 boutiques. 

Le Grand Roissy
redessine l’est du département

Le TGV 
passera par la
“Confluence”
Le projet ferroviaire d’une ligne
Paris-Normandie, dont le débat
public est en cours, devrait débou-
cher sur la réalisation d’une gare
TGV à Achères, qui reliera Rouen
et Le Havre à Paris (La Défense et
Saint-Lazare) en TGV à 250 km/h.
La Confluence deviendra ainsi une
position “géo-économique” privi-
légiée avec les perspectives du
canal Seine-Nord, les plates-
formes multimodales d’Achères et
de Bruyères-sur-Oise. Au stade
actuel du projet, les tracés ne
sont pas encore définitifs. Le dé-
bat public, ouvert le 3 octobre,
durera jusqu’au 2 février. Ce pro-
jet, bien que situé dans les
Yvelines, sera également moteur
pour le Val d’Oise.  

Le projet 
Axe Seine
Le projet Axe Seine mobilise
toutes les Chambres de com-
merce situées sur ce tracé et vise

à donner une façade maritime à
la région capitale afin d’accroître
son attractivité. Ce vaste projet
comprend notamment la réalisa-
tion du Canal Seine-Nord Europe,
maillon manquant entre les bas-
sins de la Seine et du Nord-Pas de
Calais avec 106 km de canal à
grand gabarit construits entre
Compiègne (Oise) et Cambrai (ca-
nal Dunkerque-Escaut). Il reliera
le bassin de la Seine au réseau
fluvial européen et formera un
vaste corridor de transport de fret
à grand gabarit (bateaux jusqu’à
4 400 tonnes) depuis le Havre
jusqu’à Dunkerque et au Benelux.
Un enjeu pour le Val d’Oise qui
compte le port de Bruyères-sur-
Oise (zone d’activité d’importance
régionale totalisant 140 hec-
tares). Grâce à son dévelop-
pement, la zone d’activité est as-
surée de bénéficier d’une desserte
tri-modale indispensable à la pé-
rennité de sa vocation logistique.
Ce raccordement permettra éga-
lement le développement du port
d’Achères, le grand projet d’infra-
structure portuaire à l’échelle du
bassin parisien dans les quinze
prochaines années. 

TGV et réseau fluvial

Perspectives… les grand
projets d’infrastructur
La fin d’année est généralement l’occasion de dresser les bilans et
de présenter les projets à venir. Dans le cadre du Grand Paris, le
territoire bouge et va être amené à se transformer, avec plus d’in-
frastructures et de transport pour faciliter le déplacement des
habitants et doper le développement économique, mais aussi des
entreprises qui choisissent d’investir sur notre territoire pour ren-
forcer leurs activités. 
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Eurocopter et EADS
renforcent la filière 
aéronautique
La filière aéronautique prend son envol, grâce à
l'arrivée d'Eurocopter et EADS. Les projets Aigles
et Joséphine vont se concrétiser avec l’arrivée
d’Eurocopter et d’EADS IW, ainsi que la création
d’un technocentre aérospatial. Les activités d’Eu-
rocopter seront transférées d’ici à trois ans vers
l’ancienne base aéronavale de Dugny/Bonneuil-
en-France. EADS va également installer une
partie de son département innovation Works sur
le site. Près de 60 % de la plate-forme aéropor-
tuaire du Bourget se trouvent en Val d’Oise, sur
les territoires de Bonneuil-en-France, Gonesse
et Garges-lès-Gonesse. Le Val d’Oise est donc di-
rectement intéressé par les projets qui sont liés
à l’aéroport limitrophe de Seine-Saint-Denis. La
première étape est le transfert d’ici à trois ans
des activités d’Eurocopter vers l’ancienne base
aéronavale de Dugny/Bonneuil-en-France,
proche des pistes de l’aéroport du Bourget. 
En même temps, EADS doit installer une partie
de son département Innovation  Works sur le
site. Le premier hélicoptériste mondial moderni-
sera son outil de production de pales. Le nouvel
établissement utilisant des technologies inno-
vantes, plus performantes et plus polyvalentes,
a vocation à devenir une vitrine technologique
pour la région. Eurocopter et EADS entendent
développer leur activité en région parisienne en
suscitant des rapprochements avec les centres
de recherche et les entreprises innovantes. Ainsi,
à l’occasion du Salon du Bourget, une conven-

tion a été signée pour promouvoir le projet “Ai-
gle” et doit aboutir à la constitution d’un
technocentre aérospatial sur le même site. Sur
la trentaine d’hectares de l’ancienne base, dix-
sept seront occupés par Eurocopter. À côté
d’eux pourront s’installer entreprises, centres
de recherche, centres de formation, dans une
véritable synergie. Le siège d’ASTech Paris Ré-
gion y viendra lui-même. Les contours de ce

grand projet régional, qui mobilisent depuis
plusieurs années les acteurs économiques et
politiques locaux, se précise, avec des avan-
cées très concrètes et de vraies opportunités
de développement.

Volkswagen France
choisit Roissy
Volkswagen France vient d'officialiser son im-
plantation à Roissy-en-France d’ici fin 2012,

début 2013. Fort de 15 000 employés et 1000
points de vente, commercialisant les marques
du groupe (Volkswagen, Seat, Skoda, Audi), le
groupe a choisi Roissy-en-France et y installera
ses directions marketing et commerciale, ainsi
que la direction régionale Ile-de-France. Le pro-
jet de cette filiale française du constructeur
automobile allemand entraîne le transfert des
équipes de ses deux directions opérationnelles
implantées actuellement dans l'Aisne à Villers-
Cotterêts qui conservera toutefois une activité.
Viendront aussi les salariés de la direction ré-
gionale Ile-de-France de cette société, basés en
Seine-Saint-Denis. Près de 600 salariés rejoin-
dront le Val-d'Oise fin 2012 ou début 2013. Ils
s'installeront dans le parc d'activité “Parc Mail”,
un ensemble immobilier à haute qualité envi-
ronnementale, à Roissy en France. Ils y
rejoindront d'autres sociétés, “Sim Aero Trai-
ning”, société française de formation pour
pilotes, ou DSV, spécialisée dans le transport
routier, le transport aérien et maritime et les so-
lutions logistiques. 

Renault à Eragny 
Le groupe automobile Renault va investir
2,5 millions d'euros pour son centre de logis-
tique implanté à Eragny-sur-Oise. Le projet
baptisé "Cergy 2012" vise à moderniser ce site
qui emploie un millier de collaborateurs afin
de créer une zone de stockage ultramoderne. Le
centre logistique est spécialisé dans les pièces
détachées et accessoires destinés aux véhicules
Renault, Dacia et Renault Samsung Motors.

Du côté des entreprises

HRO de nouveaux 
projets à Bezons
Fin 2011, début 2012, HRO (promoteur à l’origine
de River Ouest) va entamer la construction, au
pied de la future gare du T2 d’un nouvel immeu-
ble de bureaux et de commerces de 12 000 m2.
Un second immeuble de 32 000 m2, à l’emplace-
ment des actuelles tours Carosso, sera, lui aussi,
dédié au développement de l’activité tertiaire.
2012 verra également la mise en service effec-
tive du Tramway T2 en travaux depuis plusieurs
années, qui reliera Bezons à la Défense.

Une pépinière 
innovante à Bezons…
Le bâtiment Camille-Doncieux en construction
sur les quais de Seine (quai voltaire) est déjà bien
avancé. Il abritera sur plus de 8000 m2 l’hôtel
d’agglomération d’Argenteuil Bezons, le siège de
l’office AB habitat ainsi que des entreprises de
services. Ce nouvel ensemble immobilier tertiaire
de plus de 8 000 m² sera livré au cours du pre-
mier semestre 2012. Cet édifice comprendra

également un espace vitrine du pôle mécatro-
nique, filière d’excellence du territoire, ainsi
qu’une pépinière d’entreprises dont l’une des
principales fonctions sera d’héberger en priorité
les jeunes entreprises technologiques. Une vitrine
technologique de près de 400 m2 permettra aux
entreprises d’y montrer leurs produits et d’orga-
niser événements et colloques thématiques.

Un futur 
Grand centre à Cergy
La requalification du “Grand Centre” de Cergy,
construit à la fin des années 60, fait l’objet de
réflexions depuis déjà de nombreuses années.
Très bétonné, le quartier de la Préfecture est
vieillissant et nécessite aujourd’hui d’être re-
pensé et réhabilité. Pour répondre à cette
ambition, trois équipes d’architectes-urbanistes
ont travaillé autour de différents thèmes
comme les espaces publics, le paysage, la mobi-
lité, le commerce, l’habitat, le développement
économique et universitaire. Ces propositions
vont faire l’objet d’une large concertation avec
les habitants qui débouchera, en 2012, sur la

définition du projet d’aménagement du Grand
Centre pour les 10 prochaines années.

Une pépinière 
à Montmagny
Au cœur de la vallée de Montmorency, la pépi-
nière d’entreprises conçue et réalisée par la
CAVAM (communauté d’agglomération de la
vallée de Montmorency), au cœur du parc tech-
nologique de Montmagny, va permettre, dès le
début 2013, l’accueil et le développement des
entreprises du territoire. La première pierre sera
posée le 14 décembre et les travaux devraient
durer une année. Dans un bâtiment de 1 800 m²,
la pépinière proposera à la location 40 bureaux
de 18 m², répartis sur 3 niveaux, pour des acti-
vités tertiaires. Trois ateliers de 115 m² avec
bureaux en mezzanine permettront d’accueillir
des activités de conception et de fabrication.
Elle bénéficiera d’infrastructures technologiques
telles la fibre optique très haut débit. Les prin-
cipes de conception et de fonctionnement de la
pépinière d’entreprises s’inscrivent dans une dé-
marche Haute Qualité Environnementale.

De nouveaux programmes immobiliers

… les grands 
rastructures pour 2012 
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Installé à Argenteuil, depuis sa création en 99,
SFDO, fournisseur de quincaillerie générale
pour l’industrie, le bâtiment et les collectivités
locales, vient d’acquérir la distribution du gaz
Air Liquide, suite au départ d’un confrère.
Pascal Fort élargit ainsi la palette de ses pro-
duits. Dans son secteur d’activité la
distribution, le négoce, le commerce de gros in-

dustriel, l’entreprise s’est fait connaître par la
qualité de son service et l’écoute du client.
Toute demande est prise en compte et la solu-
tion vite trouvée.
L’outillage, le soudage, l’équipement d’atelier,
la quincaillerie, la manutention, le stockage,
tout est référencé pour répondre à la demande
du milieu industriel, BTP ainsi que tous les ser-

vices de maintenance.
A partir du 15 dé-
cembre, la marque
Air Liquide s’installe
chez SFDO.
29, rue Jean 
Poulmarch 
95100 Argenteuil.
01 30 25 38 38
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Sur les traces
des nos aïeux

SFDO, nouveau 
dépositaire d’Air Liquide

La société Monti (décoration, peinture revête-
ment, façades) organise chaque année depuis
maintenant 6 ans une exposition, du 8 au 16
décembre, ouverte aux amateurs d’art, dans ses
locaux, au 82 – 84 chemin de la Chapelle Saint-
Antoine à Ennery. Attachés à cet événement
annuel, les dirigeants, Jean-Claude et Pierre
Monti pérennisent cette action qui vise à faire
connaître les artistes locaux comme Sylvie 
Namias, dont les peintures sont colorées, vi-
vantes, harmonieuses, et que les visiteurs
pourront découvrir aux côtés du sculpteur ma-
rinois Clément Richert. L’exposition se tient
durant une semaine avec une ouverture au pu-
blic de 9h à 12h et de 14h à 17h, et le samedi
de 14h à 18h. Cette exposition sera également
l’occasion de découvrir l’accueil et le showroom
de la société, entièrement refaits à neuf, dans
des couleurs tendance (gris, marron, violet,
rouge dégradé…). Une démonstration du sa-

voir-faire de l’entreprise et des techniques pro-
posées (béton ciré, effet tadelak, pose de papier
peint Arté, peinture à la chaux).

Tél. : 01 30 32 28 05
www.montigroupe95.fr

Monti : une expo 
au coeur du nouveau showroom

La société CDIP (Osny) est un leader de
l’édition de logiciels de généalogie, de car-
tographie ancienne et de montages photo
façon scrapbooking. Fondée en 1992 par
la famille Lerebourg, la société a été à
l’origine du premier logiciel de généalogie
français, “Généatique”, développé en
1988. CDIP a réalisé un chiffre d’affaires
de 1,73 million d’euros en 2010. Grâce à
l’arrivée d’Internet dans la plupart des
foyers, la généalogie est aujourd’hui à la
portée de tous. Plus besoin de sillonner la
France et de plonger dans les archives pa-
pier pour commencer son arbre
généalogique. Avec près de 200 000 li-
cences vendues, CDIP vient de lancer une
nouvelle version, Généatique 2012, qui in-
tègre le nec plus ultra des outils de
généalogie : création de l’arbre généalo-
gique en temps réel, recherche du lien de
parenté par alliance, visualisation sur

Google Earth
des lieux où
vivaient ses
a n c ê t r e s ,
plus de 100
m o d è l e s
d’arbres gé-
néalogiques
de styles va-
riés, accès
direct aux
sites Internet
des archives
d é p a r t e -
m e n t a l e s ,
réa l isat ion

d’un livre de famille avec index des
personnes et des lieux, outils de re-
cherches et statistiques… La version
gratuite de Généatique permet, avec
toutes les fonctionnalités de la version
payante, de gérer jusqu’à 50 personnes
par généalogie.
Tél. : 01 34 39 12 12
www.geneatique.com
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Tendance : 
les cours de cuisine font recette  

Si vous êtes dans le Vexin :
A Vétheuil, le restaurant gastronomique Curio-
sité et Gourmandise ouvre ses cuisines aux
particuliers certains dimanches en soirée. A l’oc-
casion des fêtes de fin d’année, le chef vous
livrera ses secrets : préparation du foie gras,
macarons… et autres thèmes, planifiés à la de-
mande. Le restaurant propose des bons cadeaux
(55 € pour deux heures de cours suivis d’une
dégustation). 
Pour tout renseignement
Anouk Rocchietta au 01 34 78 14 23
Curiosité et Gourmandise : 
6 et 8 Gde Rue - 95510 Vétheuil
www.curiositeetgourmandise.fr

Du côté de Cergy-Pontoise :
Après avoir débuté du côté de Vauréal, Dinogo,
“lieu de vie culinaire” vient de déménager à
Saint-Ouen l’Aumône où se poursuivent ses
activités traiteur et son atelier dédié au cours
de cuisine. Le chef, Maïmouna Bécart, vous ap-

prendra à cuisiner un bon “mafé”, des “sushis”
faits maison, des mets équilibrés, mais aussi
des desserts chocolat plus traditionnels ou en-
core des macarons. Les cours sont également
ouverts aux enfants, avec des créneaux qui
leur sont spécialement réservés. Pour les plus
pressés, des plats à emporter sont proposés à
la vente.
Dinogo : 15 rue du général Leclerc,
95310 St-Ouen l’Aumône 
Réservation au 01 34 32 70 08

Du côté d’Eaubonne :
Kite épices a vu le jour à l’initiative de Sandrine
Lemoalle. La société développe plusieurs activi-
tés autour de l’art culinaire, notamment des
cours de cuisine à domicile et de l’événemen-
tiel culinaire (team building) pour les
entreprises. Ces ateliers permettent de mobiliser
les équipes autour d’animations originales, avec
des thématiques choisies par le client (par
exemple, atelier cup cakes pour Sephora...). En

parallèle, Sandrine Lemoalle a créé un site In-
ternet, Spicy Kit, sur lequel sont proposés à la
vente des kits de recettes avec des épices pour
créer des plats originaux, des coffrets ainsi que
des “cooktoys”, des ustensiles de cuisine sim-
ples et ludiques. 
Pour les fêtes, la jeune femme participe à plu-
sieurs marchés de Noël, notamment celui de
La Rotonde (Paris 19e), les 17 et 18 décembre.

Tél. : 06 31 93 13 57 - www.spicykit.com

Depuis quelques années, les cours de cuisine se déclinent à toutes les sauces.
Ce concept, qui séduit de plus en plus les Français, se développe aussi sur le
Val d’Oise. Une idée cadeau originale pour ceux qui aiment concocter de bons
repas et veulent améliorer leurs techniques culinaires.
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Réseau entreprendre
Val d’Oise soutient des
projets innovants

Bustaurant, 
restaurant nomade
Franck Fournier, professeur d’EPS et son associé,
Franck Febvray, responsable sûreté à l’aéroport
de Paris, ont quitté leur emploi respectif pour
mener à bien leur projet et créer Bustaurant, un
bus à étage de 12 mètres de long, transformé
en restaurant itinérant. Les finitions et aména-

gements à l’intérieur du véhicule ont été
achevés tout début décembre. Le bus, dans l’at-
tente d’une dernière formalité administrative,
est fin prêt pour démarrer ses tournées. Le res-
taurant proposera essentiellement de la cuisine
traditionnelle française. “Le midi, nous ciblons
les zones d’activités comme Saint-Ouen l’Au-
mône, qui sont peu pourvues en offre de
restauration, précise Franck Fournier. Nous nous
adresserons aux salariés de ces parcs, avec un
budget moyen (plat - dessert) de 12 €environ.
Chaque soir, nous arrêterons dans une ville dif-
férente où nous reviendrons une fois par mois.
Les menus proposés seront plus élaborés (entrée
- plat – dessert pour 24 € en moyenne). Nous
avons déjà obtenu 29 autorisations commu-
nales sur le département. Notre site internet et
la communication qui va être mise en place dans
chaque ville permettront aux gens de connaître
les jours de notre venue. Le samedi, le bus pourra
être privatisé pour 25 à 30 convives. Enfin, le
week-end, nous serons sur les foires, les bro-
cantes ou les salons avec une offre plus festive et
rapide (crêpes, croque-monsieur...).” Néophytes,
les deux associés ont tout appris sur le tas en
effectuant plusieurs stages auprès de profes-
sionnels. Leur souhait est d’arriver rapidement à
avoir deux véhicules en circulation, puis de dé-
ployer le concept un peu partout en France. Un
beau challenge, aidé à hauteur de 35 000 €par

le réseau Entreprendre. Aujourd’hui, le bustau-
rant n’attend plus, pour commencer à sillonner
la Val d’Oise, qu’un dernier feu vert administra-
tif qui pourrait bien être accordé avant les fêtes.   
Tél. : 06 60 82 62 63 

Kittfood veut 
démocratiser 
la banane plantain
La société Kittfood a lancé officiellement son
produit, le Banakitt, en octobre dernier. Evelyne
Kitt Kitt, attachée commerciale de profession et
passionnée de cuisine, en est à l’origine. La so-
ciété qu’elle a créée, Kittfood, est spécialisée
dans la transformation de légumes précuits sur-
gelés exotiques. La première recette qu’elle
propose est réalisée à partir de banane plantain,
travaillée avec un enrobage spécial qui permet
au produit de conserver toute sa saveur, avant
d’être surgelé. Une extension de gamme avec
des patates douces, de l’igname, de la cristo-
phine est prévue par la suite. Banakitt sera tout
d’abord distribué auprès du réseau profes-
sionnel (restaurateurs et  traiteurs). Des
négociations sont aussi en cours avec Metro.
Dans un deuxième temps, la GMS (grande et
moyenne surface) sera ciblée. La jeune entre-
prise, qui s’est installée à Boissy l’Aillerie, a reçu
un prêt d’honneur du réseau Entreprendre de
25 000 €  et a pu également bénéficier d’une
subvention de revitalisation du territoire accor-
dée par le département.
Evelyne Kitt Kitt - Tél. : 06 16 77 84 66
evelyne.kitt-kitt@orange.fr 

“Pour créer des emplois, créons des employeurs”, c’est une des philosophies
portées par ce réseau national, qui soutient des entreprises à fort potentiel de
développement, en leur accordant des prêts d’honneur. 
Après BE PRO SOLUTION, société spécialisée dans la distribution d’équipe-
ments et de matériels pour la prévention des risques et ENERPUR (couverture
traditionnelle et photovoltaïque), que nous vous avions présentés précédem-
ment (n°110), le 8 décembre, l’association a organisé la première soirée des
lauréats au casino d’Enghien-les-Bains. L’occasion de découvrir les huit pre-
mières entreprises accompagnées en Val d’Oise, dont les projets ont tous en
commun leur caractère original et innovant.   

Le bus en cours de finition
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Keezin, le mobile à la
portée des collectivités
Basée à Pontoise, la société Keezin a développé
un service de communication très novateur, une
plate-forme mobile de marketing direct dédiée
aux commerçants et aux collectivités. La société
propose la création de messages et de conte-
nus puis leur envoi depuis une interface web
très facile d'utilisation (envoi réalisé auprès
d’une population ciblée et non intrusif, le pros-
pect ayant le choix de lire ou non le message).
Cette plate-forme mobile de marketing direct
(web to mobile) n’implique aucun développe-
ment d'applications pour le client et permet une
communication diverse : envoi de promotions,

annonces d'événements, fidélisation, informa-
tion... auprès de 90 % des mobiles (y compris
des "hors smartphones"). Le service développé
par Keezin fonctionne avec un abonnement an-
nuel pour un coût très accessible, qui permet

même aux petites collectivités de se lancer dans
le mobile. Déjà, les villes d’Herblay, de Saint-
Gratien ou d’Issy les Moulineaux l’ont adopté.
Aujourd’hui, l’entreprise dirigée par Kader Bela-
trache, un des quatre associés fondateurs,
compte 5 collaborateurs. Keezin, qui travaille
continuellement sur le développement de son
application, a bénéficié d’un prêt d’honneur de
30 000 €par le réseau Entreprendre.   
www.keezin.com

Lemon tri : un concept
ludique et écolo
Lemon tri est une entreprise de tri sélectif, créée
début 2010 par deux jeunes diplômés d’école de
commerce, Augustin Jaclin et Emmanuel Bar-
din. Le principe de cette société qui a vu le jour
à Pantin est simple : installer des machines de
tri innovantes dans les entreprises, les écoles,
les associations et les collectivités locales afin
de récupérer les déchets “boisson”. Collectés
dans la machine, les canettes, gobelets, bou-
teilles sont automatiquement triés puis envoyés
vers les filières de tri adéquates et revalorisés.
Les déchets non recyclables sont refusés, ce qui
participe au coté éducatif de l’offre. Le service se
veut aussi incitatif puisque chaque utilisateur
possède un compte web où il peut consulter la

quant ité  de
déchets valo-
risés et se voir
attribuer des
points. Il peut,
soit les échan-
ger contre une
récompense
ou  en  fa i re
don à une as-
sociation. A la
fin du mois de
d é c e m b r e ,
L e m o n  T r i
d e v r a i t
compter une
c i n q u a n -
t a i n e  d e
machines en
service, chez
des  c l i ents
c o m m e
G r o u p o n ,
Bouygues Telecom et  EDC.
http://lemontri.fr

Les autres lauréats :
RPS Repro : impression numérique et offset
Uppersky : catering aérien(traiteur et concier-
gerie pour compagnies aériennes privées)

Infos entreprises
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Le “green business”
s’expose au salon Pollutec

Avec près de 1400 exposants 

internationaux, Pollutec s’est

tenu à Villepinte du 

30 novembre au 2 décembre,

présentant les techniques

d’avenir pour réduire l’impact

de son activité sur 

l’environnement, de la 

recherche aux applications.

Durant ces trois jours, 

une dizaine d’entreprises du

réseau Mesure francilien

(RMVO) y étaient représen-

tées (Kobold, Invensys,

Tecfluid…) et plusieurs 

entreprises valdoisiennes

comme la THP, 

Hytec Industrie ou Actibio,

qui exposaient leur savoir-

faire sur des stands

individuels. 

Si l’environnement est 

aujourd’hui pointé comme

“le” secteur d’avenir, les 

entreprises et fabricants pré-

sents n’ont pas caché avoir

eux aussi souffert ces 

dernières années : la crise 

financière a relégué 

l’environnement au second

plan et les investissements

ont souvent été décalés ou 

retardés. La reprise a été

certes palpable en 2011, mais

2012 reste un point 

d’interrogation pour nombre

de sous-traitants.   

Les entreprises 
de la mesure bien 
représentées grâce 
au RMVO
Le stand collectif du réseau Mesure a permis à
une dizaine d’entreprises franciliennes de pré-
senter,  au cours de cette semaine, leurs
techniques et leurs produits. Ces PME ont pu
profiter d’un tarif négocié et avoir ainsi accès à
un événement d’envergure internationale. Parmi
les Valdoisiens : Kobold instrumentation, basée
à St-Ouen l’Aumône (débit, niveau température,
analyse, pression…) ; Invensys (Cergy), fournis-
seur de technologies d'automatisation, de
matériel et de logiciels pour optimiser les pro-
cess de production ; ou encore Tecfluid
(St-Ouen l’Aumône), fabricant de capteurs pour
mesurer des fluides dans l’industrie. Avec
62 membres, fabricants, concepteurs, distribu-
teurs, sociétés d’ingénierie de la mesure et de
l’instrumentation, le RMVO, soutenu par la
Chambre de commerce et d’industrie de Ver-
sailles Val d’Oise Yvelines, met en place, depuis
sa création il y a dix ans, de nombreuses actions
collectives afin de mutualiser les moyens et
d’aider ses adhérents à être plus compétitifs.

Prochain Rendez-vous, le SEPEM à Avignon, du
31 janvier au 2 février 2012, salon des profes-
sionnels des services, équipements, process et
maintenance.
Christine Lambrechts 01 30 75 35 38
www.rmvo.com

La THP, 
une niche porteuse
André Rouet (ci-dessous), créateur de la THP
(technologie haute performance), a lancé il y a
5 ans cette entreprise prometteuse à Argenteuil,
spécialisée dans le flexible haute pression
(4000 bars). Gérant d’autres sociétés, notam-
ment dans la mécanique conventionnelle
(Hemet), il a souhaité se diversifier et se tourner
vers des activités à plus fort potentiel. La THP
est partenaire et distributeur exclusif de Parker,
fabricant allemand de flexibles, dont la PME ar-
genteuillaise assure la découpe pour les
utilisateurs finaux. “Nous sommes spécialisés
dans le flexible hydraulique ultra haute pression.
Nous les équipons à la demande (chaussettes de
sécurité et mise sous gaine de protection), pré-
cise le dirigeant. Ces tuyauteries, utilisées dans
les domaines du curage, du décapage et du BTP
notamment, sont ensuite testées unitairement.
Nous disposons pour cela de deux bancs d’essai
ultra performants (les deux seuls de ce type en

Europe) pouvant monter jusqu’à 7000 bars.”
Chaque flexible dispose ensuite d’un numéro
gravé et d’un certificat de test pour permettre
une traçabilité optimale, garantir l’assemblage
et la sécurité des équipes utilisant ce type de
tuyaux. La THP développe également le contrôle
des flexibles déjà en service, qui doivent être vé-
rifiés une fois par an. La PME compte
aujourd’hui 6 personnes avec une croissance de
plus de 30 % par an depuis sa création. Pour
compléter son offre, André Rouet vient tout
juste d’ouvrir un comptoir de flexibles hydrau-
liques et envisage déjà d’autres axes de
développement originaux…
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Un avis très favorable pour ce nouvel établissement, dont la
cuisine est prometteuse et qui permet de diversifier l’offre
dans le quartier de Cergy Le Haut. Le Bradford (une soixan-
taine de couverts) est une brasserie à
la française, ouverte cet été, où vous
serez très bien accueillis, dans un ca-
dre moderne, neuf et épuré. 
Après une expérience de plus de
10 ans comme cuisinier et responsa-
ble de cuisine d’une brasserie
parisienne, Farouk Sureshkumar a été
accompagné par l’association Alice
dans son projet de création d’entre-
prise. Le gérant est aidé par sa femme
qui prend en charge l’accueil et le bar.
Chaque jour, les clients peuvent
choisir entre 5 entrées, 5 plats et
5 desserts proposés à l’ardoise,
avec une offre qui change quo-
tidiennement. Dans les
assiettes : de la fraîcheur, de
la qualité, du fait maison, une
présentation très soignée et une jolie vaisselle. Rien à dire, à
part que l’on y mange bien pour un prix raisonnable (6 € les
entrées, 12 € les plats et 5 € les desserts). 
Pour commencer, nous avons testé l’œuf cocotte bacon et le
croustillant de chèvre chaud au miel, une bonne entrée en ma-
tière ; en plat, notre choix s’est porté sur la souris d’agneau
Presto mijotée à la provençale, accompagnée de son verre de

frites maison, la pièce du boucher sauce roquefort, très tendre
et le dos de cabillaud à la moutarde. Pour terminer, un car-
paccio d’ananas avec sa boule de glace. Le tout accompagné

des “Cuvées Gérard Depar-
dieu” 2005 et 2006, deux
excellents crus : un Roussillon
fruité pour le premier, un Bor-
deaux plus minéral pour le
second, très différents mais
très agréables en bouche, à
goûter absolument pour les
amateurs de bon vin !
Côté accueil, là encore, rien à
dire, le serveur, de très bon
conseil, a été aux petits soins
avec nous. Pour conclure :
cuisine, service et présenta-

tion sans fausse note, un rapport qualité/prix très
attractif. Nous conseillons vivement cette nouvelle
adresse, encore mal connue, le restaurant étant peu

visible de la rue, masqué par les travaux de la future
place et du parking en construction. L’occasion, aussi, de sou-
tenir l’initiative d’un créateur plein de talent et d’envie, qui
mérite vraiment de faire salle comble.

Bradford Resto’ Lounge Café Bar 
14 bis boulevard des Merveilles 95800 Cergy le Haut (près
de l’église, dans le prolongement des commerces)
Tél. 01 30 31 31 31 - restobradford@gmail.com 

Francis 
Bartholomé, 
élu président du
GARAC
Le Conseil d’administration
du GARAC a élu fin septem-
bre Francis Bartholomé à la
Présidence du Conseil d’Ad-
ministration du GARAC,
l’Ecole nationale des Profes-
sions de l’Automobile.  Il

succède à Jean-Pierre Trenti. Ingénieur de formation,
Francis Bartholomé est le PDG du Groupe St Christophe,
concessions Ford, dans la Région Champagne-Ardenne.
Il est également vice-président du Groupement des
concessionnaires Ford France (FORAMI), vice-président
national du CNPA, chargé des Intérêts de la Profession,
administrateur de l’ANFA et occupe la présidence du
CNPA Région Champagne-Ardenne. Déjà très impliqué
dans la formation d’ingénieur, Francis Bartholomé sera
accompagné de Liliane Rivière, directeur général du GA-
RAC pour continuer à développer cette école référence
dans le domaine automobile.

Ludovic 
Charlot, 
président du
Centre des
Jeunes 
Dirigeants du
Val d’Oise
Ludovic Charlot, 34 ans, est
dirigeant de la société CLT
Services, dont le siège est

basé à Paris et qui dispose de deux autres antennes,
l’une à Asnières, la seconde à Beauchamp. Créée en
2004, lauréate PM’up 2011, l’entreprise est spécialisée
dans le développement de logiciels sur-mesure et
compte déjà 23 salariés. Ludovic Charlot a rejoint le CJD
95 en 2007 et succède à Amaury Simon en tant que
président. Il représentera la section, qui compte à ce
jour une cinquantaine de dirigeants, pour une durée de
deux ans. Le CJD défend l'idée d'un libéralisme respon-
sable (“l’économie au service de la vie”) et permet aux
jeunes dirigeants de rompre l'isolement, de se former et
de progresser.
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S Le Bradford,
coup de cœur du mois 
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“Majolique” à Ecouen
Jusqu’en février 2012, le musée de la Renaissance à
Ecouen accueille l’exposition Majolique, la faïence
italienne au temps des humanistes (1480 – 1530), re-
flet de l’extraordinaire vitalité artistique de la
Renaissance italienne. Plus d’une centaine de pièces
issues des grandes collections françaises, anglaises et
italiennes seront présentées lors de cette exposition.
Réservation au : 01 34 38 38 52

Pontoise, 
une ville au cinéma
Jusqu’au 4 mars 2012, le Musée Tavet-Delacour pro-
pose l’exposition "Pontoise une ville au cinéma" qui
raconte un siècle d'histoire du septième art dans la
ville, par le biais de nombreux documents d'archives,
de matériels d'époque, et de projections d'extraits de
longs-métrages, d'actualités ou encore de films ama-
teurs. Un important catalogue analyse et conserve ce
travail de recherches.
Musée Tavet-Delacour, 4, rue Lemercier

Tél : 01 30 38 02 40
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Piano Campus, àla découverte desjeunes talents Depuis près de quinze ans, Piano Campus,

concours international annuel, aide à la dé-

couverte de jeunes pianistes et au
développement de leur carrière. 
La 11e édition se déroulera les vendredi 10,

samedi 11 et dimanche 12 février à 
Pontoise et dans la communauté d'agglo-

mération de Cergy-Pontoise. Cette année,

le compositeur, organiste et improvisateur

de renom international, Thierry Escaich
sera l’invité de cette nouvelle édition. Il est

une figure majeure de la scène musicale
contemporaine et l'une des plus originales.

www.piano-campus.com

Se pare des 
couleurs de Noël
en décembre
avec son 
traditionnel 
calendrier de
l’Avent, du 

1er au 16 décembre,
chaque après-midi, à
17h, sur le parvis de la
mairie (sauf samedi et 
dimanche). 
Du 9 au 11 décembre,
on retrouvera les ac-
teurs du marché
associatif, puis du 
16 au 24 décembre, un
marché gourmet. Une
patinoire sera installée dans le cœur de ville, dès le 9 décembre et jusqu’au
24 décembre, avec aussi un groupe gospel en déambulation. 
Dimanche 18 décembre, le Gospel for you sera au rendez-vous, sans 
oublier, bien-sûr, le père Noël, présent du 16 au 24 décembre. On pourra 
apprécier aussi les projections monumentales sur l’hôtel de ville, l’église
Saint-Joseph et la gare. 34-36 rue du Général-de-Gaulle - 01 34 28 45 45

Les 9, 10, 11 décembre (places du Grand Martroy et des Moineaux)
Le vendredi 9 décembre : 16h à 21h (nocturne), 
les samedi 10 et dimanche 11 : de 10h à 18h.
Stands d’artisans français, produits du terroir, distribution de vin
et chocolat chaud, produits du Vexin et de jumelage (Angleterre 
et Allemagne).
Le samedi 10 décembre : pour les enfants, décor de lutins en pain
d’épice, réalisation de parfums, maquillage pour enfants ; grande pa-

rade de Noël (16h30) ; spectacle de feu et de pyrotechnique dans le jardin 
de la ville (17h15). 
Dimanche 11 décembre : mini-ferme et atelier bulles de savon.

Les 16, 17, 18 décembre, Village de Noël au jardin 
du musée Lartigue (centre ville), de 10h à 19h, dix stands 
en chalets.
Samedi 17 décembre : spectacle de rue (jongleurs, cracheurs de feu,
échassiers).
Dimanche 18 décembre : le Père Noël viendra à la rencontre 
des enfants 

Du 16 au 20 décembre, marché de Noël, de 10h à 19h, pl. gal Leclerc
Patinoire du 15 au 29 décembre – entrée 2 €, pl. du général Leclerc
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DEUIL LA BARRE : contes de Noël en
artifice le 17 décembre 2011, à 17h, à
côté de l’église, entrée gratuite
CERGY : comme chaque année, la ville
organisera le samedi 7 janvier
2012 son grand feu d’artifice (durée :
20min), qui sera tiré de l’Axe Majeur.
Spectacle gratuit.

…Et feux 
d’artifice

Marchés de Noël…
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